
Bonnes nouvelles de la mare
par Jeanne MOUTOT

La mare morte ( pas la mer morte ! ni la marmotte ! ), je veux dire la  
mare  qu'on  disait  morte,  ou  en  grand  danger  de  l'être  durant  l'été 
dernier, est ressuscitée. Ce n'est pas une nouvelle ? Non ! ce n'est pas 
une nouvelle ! Mais pour les grenouilles qui avaient clapoté dans la 
vase,  c'en est  une.  Les grenouilles sont revenues et  nous ont offert, 
dans les jours d'avril, de superbes concerts accompagnés de galipettes, 
pirouettes et autres cacahuètes, comme le précise la rengaine enfantine 
bien connue des grenouilles de mare.

Concerts ? vous avez dit concerts ? Je vois que vous n'avez pas l'oreille sélective. Je préfère, et de 
loin, les grenouilles musicales à la fête du même nom, se traduisant le 21 juin exactement, par des 
cacophonies hirsutes plus proches de la fête du bruit que de la fête de la musique. Moi, que voulez-
vous,  j'admire  les  grenouilles  bucoliques  et  amoureuses  d'avril,  chantant  et  s'accompagnant  du 
gonflement de leurs joues et bajoues (comme un célèbre trompettiste de jazz dont je ne sais plus le 
nom, que Louis Armstrong me pardonne !) faisant grand remue-ménage sans scène de ménage dans 
les  joncs  d'eau,  se  poursuivant  dans  une  sorte  de  "saute-après-moi-que-je-t'attrape"  avant  de 
disparaître dans les fonds verdâtres de la mare. Puis ressortir un peu plus loin sous quelques herbes 
folâtres,  dans  la  position  cruciforme  de  tout  bon  nageur  faisant  la  planche.  Une  vraie  vie  de 
patachon-grenouille quoi !

Y a-t-il  un rapport amoureux entre ces ébats nautiques dans 
"notre" mare et le très petit nombre de grenouilles écrasées par 
les voitures cette année ? Ici, l'hécatombe n'a pas eu lieu et le 
génocide des grenouilles ayant bénéficié d'une trêve, nous en 
avons profité,  les grenouilles et  moi,  pour faire de très  jolis 
portraits  en couleur  qui  ne figurent  pas  ici.  Ils  feront  partie 
d'une exposition artistique à venir, n'en doutons pas. J'espère 
que les excellentes conditions printanières porteront leurs fruits 
d'été,  sous  forme  de  grenouilleaux  et  grenouillettes  de  l'an 
suivant. C'est ce que je leur souhaite.

Une admiratrice-militante de la  S.P.G.*

*La S.P.G.  est une fondation sans but qui ne s’intéresse qu’aux grenouilles. Je laisse  donc :
aux pêcheurs le soin de parler des poissons 
aux pique-niqueurs celui de parler du coin-repas
aux amoureux, du banc public
aux bénitiers, des grenouilles de leurs rêves
aux gens compétents, des choses emmerdatoires
etc....etc...
A chacun son rôle  !
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